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Depuis plus de 100 ans BELOEIL I MONT-SAINT-HILAIRE I McMASTERVILLE I SAINTE-JULIE I SAINT-AMABLE

• CIMETIÈRE • MAUSOLÉE
• PRÉARRANGEMENTS  • SALLE DE RÉCEPTION

651, BOUL. LAURIER, MCMASTERVILLE • 450 467-4780 •  SALONDEMERS.COM

1221011780-150223

SALON FUNÉRAIRE

1455, RUE ROBERVAL 

SAINT-BRUNO-DE-MONTARVILLE     450 441.4333

BIENVENUE AUX NOUVEAUX PATIENTS Dre Marie-Claude Charest

podiatre-propriétaire

et résidante de Saint-Bruno

Dr David Morin 
podiatre

• Soins des pieds, verrues plantaires, mycose, 
douleur, entorse, tendinite, fasciite, laser, etc.

• Chirurgie pour ongles incarnés

• Orthèses plantaires (adulte et enfant)

• Examen biomécanique
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Bienvenue aux 
nouveaux patients
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221, boul. Laurier, Saint-Basile
450 653-2485  •  514 878-1225

stbrunonissanmontreal.ca

Le Rogue Édition Minuit. Cet hiver, faites tourner les têtes.

Plusieurs véhicules disponibles, en stock et à venir!

Longerons de toit noirs

Volant et sièges 
avant et arrière 

chau� ants 
Traction intégrale intelligente 

avec 5 modes de conduite
Jantes en aluminium 

de 18 po noires 

Louez-le à partir de 

499 $≠

/mois (64 mois) avec un acompte de 1 195 $.

Valeur au détail 

41 283$

Rogue Édition Minuit

Rogue SV 2023 
Édition Minuit
à traction intégrale±

Prenez la route au volant du Rogue Édition Minuit muni d’accessoires noirs tels que des jantes 
en aluminium, une calandre en V et des longerons de toits qui lui donnent une allure sport.

TESTÉ À L’ADRÉNALINE
jusqu’au 28 février

L’événement 
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Est-ce que Saint-Basile-le-Grand 
fait face à une vague de vandalisme 
ou seulement à quelques cas isolés 
de méfaits éparpillés sur le terri-
toire?

Frank Jr Rodi  

frodi@versants.com

Les vitrines de quatre abribus ont été 
fracassées sur la route 116. Six fenêtres 
de l’école de la Mosaïque ont aussi été 
saccagées. La bibliothèque Roland-
LeBlanc a aussi été la cible d’un acte 
répréhensible alors que des cailloux 
semblent avoir été projetés dans les 
vitres de l’entrée réservée aux employés.

La Régie intermunicipale de police 
Richelieu - Saint-Laurent, que le jour-
nal Les Versants a contactée, confirme 
que « plusieurs vitrines ont été cassées 
à différents endroits » sur le territoire. 
« Nous allons porter une attention spé-
ciale. La Régie de police demande aussi 
l’aide du public si jamais il est témoin 
de tout geste en lien avec du vanda-
lisme. Les véhicules suspects sont aus-
si à signaler », répond le relationniste 
de la Régie intermunicipale de police 
Richelieu - Saint-Laurent, François 
Ménard. 

Abribus exo
L’état des abribus le long du boulevard 
Sir-Wilfrid-Laurier (116), à la hauteur 
de Saint-Basile-le-Grand, ne passe pas 
inaperçu. Ils sont entourés de rubans 
jaunes et des morceaux de vitre concas-
sée jonchent le sol.

On parle ici de l’abribus au coin de la 
montée Robert et de la route 116, et 
d’un autre à l’intersection de la montée 
des Trinitaires et de la 116. Puis deux 
autres en direction de Beloeil, dont l’un 
à proximité de la clinique vétérinaire.   

Contactée par Les Versants, l’entre-
prise exo confirme ce que le journal a 
constaté. « Quatre de nos abribus situés 
à Saint-Basile-le-Grand ont été vandali-
sés. C’est très regrettable », déplore le 
conseiller - relations médias d’exo, Eric 
Edström.

Cependant, il s’agirait d’un événement 
isolé, selon exo. « Ce sont les seuls abri-
bus touchés le long de la 116. La gare n’a 
pas été impactée », souligne-t-il.

Rappelons qu’en novembre 2021, exo 
avait déploré du vandalisme sur l’une 
des installations de la gare de trains de 
banlieue, à Saint-Basile-le-Grand. Le 
panneau à messages variables avait été 
fracassé à coups de roche.

Des équipes d’exo responsables des in-
frastructures sont intervenues pour sé-
curiser les installations de la route 116. 
« Nos équipes se sont chargées d’aller 
nettoyer les débris de verre et de sécu-
riser les abris pour assurer la sécurité 
de nos usagers », poursuit M. Edström. 

« C’est dommage, ce 
vandalisme gratuit. »   
- Jocelyne Montpetit

Le journal a constaté, jeudi dernier, que 
les débris de vitre des abribus traînaient 
encore sur le sol à l’intérieur et sur le 
banc, comme en témoigne la photo de 
cet article. Toutefois, en fin de semaine, 
les rubans jaunes et les éclats de verre 
avaient été récupérés. 

Selon exo, chaque surface de verre à 
remplacer entraînera un coût de 1500 $, 
incluant l’installation.

« La Régie intermunicipale de police 
Richelieu - Saint-Laurent a été avisée de 
l’incident, afin d’obtenir une surveillance 

accrue de la part des policiers dans le 
secteur », affirme le porte-parole d’exo.

École de la Mosaïque
Des fenêtres à l’entrée de l’école de la 
Mosaïque ont été brisées. Une autre fe-
nêtre a subi le même sort du côté de la 
maternelle. Les gestes destructeurs au-
raient été commis dans la nuit du 1er au 
2 février. « Tout le monde trouve cela 
dommage, commente la directrice in-
térimaire de l’école de la Mosaïque, 
Jocelyne Montpetit. Notre école est sou-
vent la cible de vandalisme parce qu’il y 
a peu de voisinage autour. L’école ins-
talle de belles choses à l’extérieur pour 
les enfants, des tables, des endroits pour 
relaxer, des jeux, mais ça attire aussi les 
ados, qui s’adonnent au grabuge. » 

Selon Mme Montpetit, c’est la première 
fois cette année que des méfaits sont 
commis autour de l’établissement sco-

laire. Mais ce n’est pas une première. 
Des bris, des bouteilles cassées, des 
serrures bloquées... ont été signalés 
au cours des dernières années. « Notre 
école est belle, elle a été agrandie. 
Nous en sommes fiers. C’est dommage, 
ce vandalisme gratuit », plaide Mme 
Montpetit.

La réponse de la Ville
Quand on lui demande si Saint-Basile-
le-Grand est victime d’une vague de 
vandalisme, le maire, Yves Lessard, 
amorce sa réflexion par un « ouf! ». La 
Ville est informée de ce qui se passe 
depuis quelques jours déjà. En atten-
dant, la Régie de police enquête. « Ça 
semble plus être le fait de personnes 
qui s’amusent le soir ou la nuit et qui 
prennent plaisir à briser des fenêtres », 
déclare M. Lessard, qui qualifie les mé-
faits de « gestes gratuits ». Selon lui, il 
ne s’agirait pas d’un acte en lien avec un 
dossier particulier.

À Saint-Basile-le-Grand, la hausse de 
l’avis d’imposition n’a pas enchanté les 
citoyens, qui commencent à recevoir le 
compte dans leur boîte aux lettres. « Je 
ne crois pas que ça peut avoir un lien 
avec les taxes, surtout si c’est le fait de 
jeunes. À moins que ce soit une com-
mande de leurs parents, ce qui serait 
épouvantable! »

En entrevue, le maire rappelle que de 
tels bris entraînent des coûts à la Ville. 
Pour le cas de la bibliothèque munici-
pale, les réparations pourraient coûter 
quelques milliers de dollars.

« J’aimerais beaucoup connaître ceux 
qui s’amusent à faire cela et quelles sont 
leurs motivations. Mais j’ai surtout l’im-
pression que c’est quelqu’un qui tire une 
satisfaction à briser. Bêtement. »

Les vitrines de l’entrée de la bibliothèque réservée aux 
employés ont été endommagées. 
(Photo : Frank Jr Rodi)

Quatre abribus d’exo ont été ciblés par des vandales. (Photo : Frank Jr Rodi)

Plusieurs fenêtres de l’école de la Mosaïque ont été fracassées. (Photo : Frank Jr Rodi)

Saint-Basile-le-Grand

Vague de vandalisme?

Question aux lecteurs

Comment expliquez-vous ces 

gestes? 

versants.com

3  |  VERSANTS.COM  |  15 FÉVRIER 2023A C T U A L I T É



Le milieu de la petite enfance réa-
git à la tragédie survenue mercredi 
matin dans la garderie Sainte-Rose 
de Laval.   

Frank Jr Rodi  

frodi@versants.com

« J’ai été tellement occupée. Au cours 
de la journée, j’ai entendu entre les 
branches ce qui s’est passé. C’est tra-
gique », mentionne la directrice générale 
du Centre de la petite enfance (CPE) 
Les Contes de fée, Julie Nault.

Julie Nault était aux premières loges 
lorsque l’événement a commencé à 
faire les manchettes. Elle a été témoin 
de la réaction de la classe politique. « 
J’étais en rencontre Zoom avec le mi-
nistère de la Famille. Un coup d’éclat 
au sein des conseillers! Une femme a 
quitté la réunion en catastrophe pour 
gérer la situation. Elle était en émoi. 
Le ministère est ébranlé. Une onde de 
choc! » relate-telle. Un chauffeur d’auto-
bus de la Société de transport de Laval 
a foncé dans une garderie du quartier 
Sainte-Rose, le matin du 8 février. Deux 
enfants sont décédés. Six blessés ont été 
conduits à l’hôpital.

Aux installations Les Contes de fée, 
il y avait compassion et sympathie.  
« C’était la discussion du jour. Je pense 
aussi beaucoup à la direction de cette 
garderie, qui devra gérer le soutien psy-
chologique de son personnel. Elle a ma 
sympathie. »

Le journal a questionné Sylvie Croze, 
directrice de l’école prématernelle 
Twinklestar, à Saint-Bruno. « C’est 
épouvantable! Je n’ai pas de mots. Mes 
pensées vont aux familles qui vivent ce 
drame, et aussi aux éducatrices. »

Quand on leur demande s’il faut revoir 
l’aspect sécuritaire autour des garde-
ries et des CPE, Sylvie Croze et Julie 
Nault s’entendent pour dire que cet 
incident est un cas isolé, qu’il ne faut 
pas s’enflammer quant à la sécurité de 
ces installations dans lesquelles les pa-
rents confient leurs enfants. C’est un 
problème plus sensible, au-delà de ba-
lises de béton et de barricades. C’était 
un événement isolé. Nous avons une 
réflexion à faire sur la santé mentale, 
parce qu’une réaction aussi forte, c’est 
trop! », soutient Mme Nault.    

« C’est inquiétant! Ça nous fait réagir, 
commente aussi la directrice adjointe de 
la garderie L’Imaginette, à Saint-Basile, 
Marie-Josée Brochu. Nous pensons aux 
familles, aux enfants, au personnel de la 
garderie. Nous sommes touchés. Les pa-
rents nous en parlent quand ils viennent 
chercher leurs enfants. C’est un drame 
qui touche beaucoup de monde. »

« C’est tellement triste… », s’est conten-
tée de répondre Kathleen Henry, de la 
prématernelle Trinity, à Saint-Bruno.

Le câlin et les oiseaux de Mélissa Perron
La Montarvilloise Mélissa Perron ré-
dige des romans et peint la porcelaine 
depuis plus de dix ans. Parfois, l’actuali-
té l’inspire à mettre en images ce qu’elle 
ressent. C’est ce qui lui est arrivé le 8 fé-
vrier; elle écrivait à l’ordinateur pendant 
que le son de la radio lui parvenait. Son 
dessin d’oiseaux et de bras tendus a été 
partagé sur les réseaux sociaux. « C’est 
fou! Comme tout le monde, j’ai lâché ce 
que je faisais. Je n’ai pas été capable de 
faire autre chose que d’être suspendue 
aux nouvelles. Qu’est-ce qu’on dit de-
vant une telle tragédie? Il n’y a pas de 
mots assez forts... j’ai sorti mon crayon 
et j’ai dessiné. Mon illustration désigne 
beaucoup de choses et, parfois, il vaut 

mieux quelques traits que mille mots », 
explique la jeune femme.    

Des élus réagissent
« C’est avec tristesse que j’ai appris 
le drame survenu à Laval, ce matin. 
J’envoie mes pensées aux victimes et 
à leurs familles, mais aussi à nos collè-
gues de Laval ainsi qu’aux services d’ur-
gence qui sont intervenus sur les lieux 
de cette tragédie indescriptible », a écrit 
le maire de Sainte-Julie, Mario Lemay, 
sur les réseaux sociaux.

De son côté, le maire de Saint-Bruno, 
Ludovic Grisé-Farand, a émis cette ré-
flexion personnelle. « Bouleversant, et 
avec mon petit Sam qui doit commencer 
la garderie bientôt… je ne peux imagi-
ner ce que ces parents vivent. Mes pen-
sées vont aux enfants, aux parents et 
aux employés de cette garderie. »

Pour la députée de Verchères et mi-
nistre de la Famille, Suzanne Roy, qui 
s’est déplacée sur les lieux de la tragédie 
mercredi, « les mots ne seront jamais 
suffisants pour exprimer toute la peine 
que le Québec ressent ce matin ».

En entrevue avec Les Versants, Suzanne 
Roy a parlé d’une « tragédie sans nom, 
d’un événement inconcevable ». Sur 
place, elle dit avoir constaté beaucoup 
d’émotions, une grande tristesse, du 
stress et de l’anxiété.

« Mes pensées vont aux familles qui 
vivent ce drame. Aux familles qui ont 
perdu des enfants et à celles dont les 
enfants ont été blessés.

Nous avons tout mis en branle pour sou-
tenir les familles, le personnel de la gar-
derie et les services essentiels. »

Quand on lui demande comment s’est 
sentie la maman et la grand-maman en 
elle, celle qui a été mairesse de Sainte-
Julie admet qu’elle se sent personnel-
lement interpellée. « Ça bouleverse et, 
comme tout parent et grand-parent, on a 
juste envie de les serrer dans nos bras. » 

Enfin, elle insiste sur le fait qu’il s’agit 
d’un geste isolé. « La sécurité n’est 
pas en cause. On ne souhaite pas, au 
Québec, vivre dans une société qui bar-
ricade ses enfants. »  

Mélissa Perron met en image la tragédie survenue à la garderie Sainte-Rose. (Photo : Mélissa Perron Auteure)

Tragédie dans une garderie

Des réactions au drame
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Le journal Les Versants a appris 
que la propriétaire de la Garderie 
éducative Sainte-Rose, à Laval, où 
a eu lieu la tragédie mercredi der-
nier, est aussi propriétaire de la 
Garderie Montarville, à Saint-Bru-
no-de-Montarville.

Frank Jr Rodi  

frodi@versants.com

Deux doudous blanches ont été 
accrochées à l’entrée de l’instal-
lation de la rue Saint-Jacques, à 
Saint-Bruno-de-Montarville.

« C’est une garderie associée à la nôtre. 
Alors, en ce moment, nous sommes 
en mode soutien avec l’installation 
Sainte-Rose », répond une employée 
de la Garderie Montarville, à qui le 
journal s’est adressé. La propriétaire 
de la Garderie Montarville, Nancy 
Gschwender, de même que sa directrice 
générale, Marie-Ève Boyer, forment aus-
si l’administration de la Garderie éduca-
tive Sainte-Rose, à Laval.

Sur les réseaux sociaux, la Garderie 
Montarville a diffusé un message qui 
vient confirmer le lien qui l’unit à la 

garderie lavalloise. « Nous sommes au-
jourd’hui ébranlés par la tragédie qui 
s’est produite à notre installation de 
Laval, la Garderie éducative Sainte-
Rose. Nous offrons nos plus profondes 
condoléances aux familles éplorées. [...] 
Nous offrons notre soutien et notre sol-
licitude à nos collègues éducatrices et 
autres membres du personnel qui ont 
subi ce choc immense », peut-on lire. 

« Nous sommes en mode 
soutien. » - Une employée

Doudous blanches
Depuis le 8 février, date de l’événement 
tragique, des garderies et des centres de 
la petite enfance (CPE) ont amorcé ce 
qui semble être un mouvement de so-
lidarité en installant des couvertures 
blanches, des « doudous », en guise de 
drapeau à l’entrée de leur installation. 
Un geste symbolique, en soutien avec 
les victimes et les proches concernés 
par le drame.

L’administration dirige aussi la Garderie 
Le petit monde d’Auteuil, à Laval. 

La Garderie Montarville a fait les man-
chettes l’automne dernier, alors qu’on 
lui a accordé 120 des 280 places réser-
vées pour Saint-Bruno. Une centaine 
de places sont dédiées à une nouvelle 
installation, qui sera bâtie sur le site du 
nettoyeur Club Net sur le chemin De La 
Rabastalière Ouest. Les 20 autres places 
permettront une augmentation de la ca-
pacité avec agrandissement de l’instal-
lation sur la rue Saint-Jacques.

Le journal a tenté de communiquer 
avec Nancy Gschwender et Marie-Ève 
Boyer. Mme Gschwender n’a pas ré-
pondu à notre demande tandis que  
Mme Boyer nous a dit qu’elle n’accordait 
pas d’entrevue. 

Deux couvertures sont installées devant l’entrée de la Garderie Montarville. (Photo : Frank Jr Rodi)

Garderie Montarville

La même propriétaire

Question aux lecteurs

Que pensez-vous de ce drame?  

versants.com

1246, rue Bourassa.

Superbe plain-

pied. La parfaite 

maison pour une 

petite famille. 

4 Visites Libres 
à Saint-Bruno  

Dimanche 19 février 2023  
Venez nous rencontrer!

250, Ch. Rabastalière E.
Une belle d'autrefois!

Au centre-ville de

Saint-Bruno,

 avec un cachet 

champêtre.

www.equipedupont.com www.equipedupont.com

1641, rue Beaubien.
Cette propriété est 

idéale pour mettre

à votre goût.  Un

beau projet de

rénovations!

894, rue Quintin.
Grand cottage vous 

offrant tout l'espace 

dont vous aurez

besoin. Idéal pour une 

grande famille.

www.equipedupont.com

450 441-1576n.

www.equipedupont.com
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La Turquie et la Surie vivent des 
heures dramatiques après les trem-
blements de terre qui ont frappé 
une douzaine de villes dans le sud 
du pays et au nord de la Syrie. Y a-t-
il des risques dans notre région de 
vivre un tel drame?

Frédéric Khalkhal 

fkhalkhal@versants.com

Les risques sont présents, mais très 
modérés, selon Fiona Darbyshire, sis-
mologue et professeure et directrice 
du Département des sciences de la 
Terre et de l’atmosphère à l’Universi-
té du Québec à Montréal. « Toute la 
vallée du Saint-Laurent et la région de 
l’Outaouais sont des zones sismiques 
qu’il faut prendre en considération. 
Il n’est pas rare de ressentir, dans la 
grande région de Montréal, des trem-
blements de terre de magnitude 3 à 4, 
ce qui permet de les ressentir. Il est 
possible qu’il y ait dans la région des 
risques sismiques suffisamment forts 
pour causer des dommages. Au 17e 
siècle, c’est un séisme de magnitude 7 
sur l’échelle de Richter qui a été me-
suré à Charlevoix. C’est le plus fort 
séisme connu à ce jour au Québec »,  
explique la sismologue. Le séisme de 
Charlevoix a été ressenti sur toute la 
partie est de l’Amérique du Nord. Il a 
provoqué d’importants glissements de 
terrain qui ont modifié le paysage aux 
environs des rivières Saint-Maurice et 
Saguenay. En dépit des glissements de 
terrain, on n’a rapporté que des dom-
mages matériels mineurs et aucune 
perte de vie.

Plusieurs stations sont associées, par-
tout au Canada, aux réseaux exploités 
par le Service canadien d’information 
sur les risques (SCIR). Sainte-Julie 
en abrite une depuis avril 2019. On y 
trouve un accéléromètre, un instru-
ment très puissant pour enregistrer 
les mouvements associés aux séismes 
dans la région. 

Pas pareil
La plus grande distinction à faire, ce-
pendant, entre la tragédie turque et 
syrienne et la possibilité d’un fort 
séisme dans la région de Montréal, 
c’est que la configuration géologique 
des deux endroits est différente.  

« Le tremblement de terre en Turquie 
est la résultante d’un pays qui est situé 
à la frontière de plusieurs plaques tec-
toniques, alors que le Canada est situé 
dans une région continentale stable de 
la plaque de l’Amérique du Nord. »

Cependant, cela n’empêche pas une 
activité sismique relativement faible.  
« Néanmoins, des séismes dévastateurs 
de forte magnitude s’y sont produits 
dans le passé et se produiront inévi-
tablement dans l’avenir », peut-on lire 
sur le site Séisme Canada du gouverne-
ment du Canada.

De petits séismes chaque année
Mme Darbyshire confirme au journal 
que, chaque année, le long du Saint-
Laurent, il y a d’une dizaine à une 
centaine de tremblements de terre en-
registrés, mais pas forcément ressentis.

« Au 17e siècle, c’est un 
séisme de magnitude 7 sur 

l’échelle de Richter qui a 
été mesuré à Charlevoix. 
C’est le plus fort séisme 

connu à ce jour  
au Québec. »   

- Fiona Darbyshire

Selon Séisme Canada, ce sont an-
nuellement environ 450 séismes qui 
se produisent dans l’Est du pays. « 
De ce nombre, quatre, en moyenne, 
dépassent la magnitude 4, trente dé-
passent la magnitude 3 et vingt-cinq 

autres sont ressentis. Au cours d’un 
cycle de 10 ans, trois séismes, en 
moyenne, dépassent la magnitude 5. 
Un séisme de magnitude 3 est suffi-
sant pour être ressenti dans la région 
environnante et un séisme de magni-
tude 5 marque, en général, le seuil 
pour qu’un événement provoque des 
dommages. Le réseau sismologique de 
Séisme Canada peut détecter toute se-
cousse dépassant la magnitude 3 dans 
l’Est du Canada et toute secousse de 
magnitude 2,5 dans les régions densé-
ment peuplées. » Dans l’ensemble du 
Canada, chaque année, les sismologues 
détectent plus de 4000 séismes. Là en-
core, la plupart de ces séismes ont une 
magnitude inférieure à 3 et ne sont pas 
perceptibles, selon Ressources natu-
relles Canada.

Ce sont plus de 4000 petits séismes qui se produisent chaque année au Canada. (Photo : Ressources naturelles Canada)

Tremblement de terre

Une région surveillée
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Dans son édition du 1er février, le 
journal Les Versants demandait 
notre opinion quant au dézonage au 
bout du boulevard Clairevue favori-
sant un ensemble résidentiel, dont 
le logement social. Je souhaite donc 
m’exprimer sur cet important enjeu.  

D’abord, je tiens à saluer le fait 
qu’il s’est développé, au sein de 
l’équipe municipale, un réflexe « lo-
gements », voire un réflexe « loge-
ments sociaux et abordables ». J’en 
veux pour preuve, évidemment, tout 
son généreux appui dans le projet Le 
Paillasson. De plus, il y a eu présen-
tation, lors de la dernière séance du 
conseil, d’un avis de motion portant 
sur un programme complémentaire 
municipal aux programmes gou-
vernementaux visant le logement 
social. Et voilà que, comme le pré-
sente l’article en question, la Ville 
procède maintenant à l’achat pré-
ventif de terrains pour nous don-
ner une marge de manœuvre dans 
l’éventualité où d’autres projets de 
logements sociaux verraient le jour. 

C’est fantastique!  

Rappelons que lorsque quelqu’un 
consacre plus de 30 % de son budget 
au loyer, c’est son éducation, ses loi-
sirs, sa vie sociale qui en souffrent, 
avec les contrecoups bien connus 
sur le plan de l’équilibre psychique, 
la santé, l’isolement, etc. Rappelons 
aussi que pour le bon fonctionne-
ment du logement abordable ou so-
cial, le secteur a besoin d’un milieu 
de vie, caractérisé par de la « poly-
construction » et des multiservices 
: une épicerie, un dépanneur, de la 
coiffure, la poste, un cordonnier, la 
restauration, un nettoyeur, un café, 
un boulanger, un parc de jeu, etc. Se 
limiter à de la « monoconstruction », 
soit plusieurs bâtiments de 20 ou 30 
logements chacun, bien alignés et 
bien rapprochés, isolés de tout le 
reste, c’est sûrement dense, mais 
est-ce un milieu de vie?    

Il est vrai que le domaine visé sur 
Clairevue serait situé tout juste à 
côté de la future piscine, des ter-

rains de soccer, du centre Marcel-
Dulude et du complexe multisport. 
De ce fait, il devient fort attrayant. 
Mais il y manque des services essen-
tiels pour en faire un véritable milieu 
de vie. Ne faut-il pas plutôt localiser 
ces habitations en plein cœur du 
tissu social, là où l’on retrouve une 
mixité de gens et de services? Ne 
faut-il pas que tout puisse être ac-
cessible à pied, y compris l’école, la 
pharmacie, la garderie et quelques 
divertissements, gratuits de préfé-
rence, comme nos concerts d’été, 
notre marché estival, notre marché 
de Noël et la fête du Lac? Bref, avant 
d’identifier et d’acheter des terrains 
comme étant « réservés » pour du 
logement social éventuel, pensons-y 
bien. L’isolement n’est jamais ga-
gnant, encore moins pour nos conci-
toyen(ne)s plus vulnérables.

Stéphane Corbin

Dézonage sur le boulevard Clairevue

Line Marie Laurin,  

des Jardins communautaires de 

Saint-Basile-le-Grand

C H R O N I Q U E  
JARDINAGE

Les semis intérieurs :  
plaisir et... contraintes
Peut-être en avez-vous assez de cette blancheur 

hivernale et songez-vous à raccourcir la saison?

Au lieu d’un voyage à Punta Cana, choisissez de faire 

vos semis intérieurs. Ce sera moins cher et l’expérience 

s’étendra sur plusieurs semaines. Mais si vous y allez 

avec cette option, il faudra y mettre un peu d’amour.  

D’abord, l’installation. Bien qu’un rebord de fenêtre 

soit attirant, l’intensité lumineuse est lourdement 

diminuée, surtout si vos fenêtres sont de nouvelle 

génération. Optez donc pour un éclairage artificiel.  

On retrouve sur le marché des néons de type Grolux ou 

même des lampes à DEL dont la lumière est adaptée 

à la croissance des plantes. Mais si vous voulez faire 

l’expérience à moindre coût, de simples néons de 40 W 

suffiront. Assurez-vous d’avoir un néon de type Warm 

White (WW) et un de type Cool White (CW) à 15 cm de 

la cime de vos plants.

Pour le matériel, de simples contenants de plastique, 

telles des barquettes de champignons, perforées 

au fond, suffiront pour faire germer vos semences. 

Assurez-vous de bien les laver. Pour ma part, je les 

passe à la solution Dakin*. Un substrat neuf, humide 

sans être détrempé, propice à la germination, bien 

tassé dans les contenants sera parfait. Utilisez des 

semences fraiches ou bien conservées si vous les avez 

depuis quelque temps. Pour la germination, nul besoin 

de lumière ou d’engrais. Seulement une température 

ambiante de 21 à 24 degrés centigrades. Placez les 

contenants dans des sacs de plastique. Le but est de 

garder l’humidité.

Enfin, vos semences montrent le bout de leur nez. 

Mettez-les sous les néons environ 8 heures les 

premiers jours et augmentez jusqu’à 12 à 14 heures 

par jour. Vous noterez que vos plantules ont de drôles 

de premières feuilles…qui n’en sont pas. Ce sont les 

cotylédons. Tant que les premières vraies feuilles 

n’apparaissent pas, l’engrais n’est pas nécessaire. 

Utilisez un engrais de type 20-20-20, dilué au quart de 

la dose recommandée, une fois par semaine. Pour ce 

qui est de l’arrosage, vaut mieux le faire en profondeur 

et moins souvent que de le faire en surface.

Après le développement de deux vraies feuilles, 

vous pouvez repiquer dans un sol plus riche, en 

renchaussant jusqu’aux deux vraies feuilles. Vous 

pouvez même pincer les cotylédons. Un premier 

arrosage sans engrais vous permettra de bien tasser le 

sol autour des racines. Pour les plants de tomates, de 

poivrons, d’aubergines, je repique une autre fois début 

mai.  

Mais dans tout cela, l’ingrédient essentiel  

est le plaisir : amusez-vous!

*Solution Dakin : 5 ml d’eau de Javel 4 % + 800 ml 

d’eau bouillie.

L E  C L I C  D E  L A  S E M A I N E

La nature, que c’est beau!(Photo : Noémie Lefebvre)

FAITES-NOUS PARVENIR VOS PHOTOS ÀREDACTION@VERSANTS.COM

(Les photos publiées peuvent être réutilisées 

pour illustrer des articles 
de nos publications.)
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CHAMBLY

1282, avenue Bourgogne,
(Québec) J3L 1X9

BELOEIL

287, boulevard Cartier
(Québec) J3G 3R2

Nos conseillers sont là pour toi !

info@integrationcompetences.ca 450 464-4481 | 1 877 538-6377SERVICES SANS FRAIS

Pour les

16 - 35 ans
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Persévérer pour l’avenir 
Frank Jr Rodi

frodi@versants.com

Pour Juliette Lecours, Audrey Valade et Juliette 
Robert, l’avenir passe par la persévérance scolaire. 

Audrey

Audrey Valade ne l’a pas eu facile au cours des 
dernières années. L’adolescente de 
16 ans a eu à gérer des problèmes d’anxiété qui 
se sont accentués à son arrivée en première 
secondaire. Elle évoque une anxiété généralisée 
qui peut se traduire par des crises de panique. 
Dans l’autobus scolaire. Pendant une sortie 
familiale. « Ce n’est pas toujours en lien avec 
l’école. Parfois, c’est parce que je ne suis pas à 
l’aise dans un environnement. Je peux faire des 
crises à m’en rendre malade. C’est déjà arrivé que 
je me ramasse à l’hôpital en ambulance », 
témoigne Audrey Valade.

Elle est aussi victime d’intimidation depuis son 
entrée au secondaire. Ce qui, selon elle, ne l’a pas 
aidée avec son anxiété. « Je suis exemptée 
d’éducation physique pour condition médicale. 
J’ai une faiblesse musculaire aux jambes et un 
rein qui fonctionne moins bien que l’autre. Si je 
reçois un coup, je risque la paralysie. » Pour se 
déplacer, Audrey utilise l’ascenseur, quitte la 
classe plus tôt pour s’installer la première dans 
l’autobus, se promène avec un sac à dos à 
roulettes.  

Mais la vie va de mieux en mieux pour elle. Grâce 
à des outils (thérapie, médication, respiration, 
applications mobiles...), elle réussit à faire face à 
son anxiété.

En entrevue, l’étudiante de 5e secondaire évoque 
aussi le soutien de son entourage. Sa famille. Ses 
amis. Le personnel enseignant de l’école. 

Audrey a toujours eu de bonnes notes. Les 
résultats scolaires ne sont pas un problème. « Je 
veux devenir enseignante plus tard. 

C’est mon but. Je veux être avec les enfants. Si 
j’arrêtais l’école en raison de mon anxiété, je sais 
que je ne pourrais pas réaliser mon rêve. Au 
début, je ne voulais pas m’en sortir, mais à un 
moment, un déclic s’est fait dans ma tête. C’est 
ce qui me permet de persévérer aujourd’hui. » 

Juliette Lecours 
Juliette Lecours privilégie ses travaux scolaires, au 
point, parfois, de pénaliser ses loisirs, comme la 
danse compétitive. Sur l’heure du dîner, elle 
effectue ses devoirs, fréquente la bibliothèque de 
l’école ou va en récupération. « Mes amis 
prennent ce moment pour parler ensemble et 
lâcher prise, mais ils savent que c’est important 
pour moi. Je veux prendre de l’avance parce que 
je n’aime pas attendre à la dernière minute. À la 
maison, je fais des devoirs et j’étudie de deux à 
trois heures le soir », raconte-t-elle.

« Je veux devenir enseignante 
plus tard. C’est mon but. » 
- Audrey Valade     

Au primaire, Juliette décrochait de moins bonnes 
notes. C’est à partir de la 
3e secondaire, alors qu’elle avait des cours à 
choisir, que la jeune fi lle de 15 ans a haussé ses 
attentes. « Si je n’ai pas 90 %, je n’ai pas réussi 

DU 13 AU 17 FÉVRIER 2023

Juliette Lecours, Juliette Robert ainsi qu’Audrey Valade 
persévèrent pour un meilleur avenir.  (Photo : Frank Jr Rodi)

mon objectif. Je suis déçue. Si je n’ai pas les notes 
qui me plaisent, ça va me stresser. Je veux que 
mes efforts soient récompensés. »

À quelques mois de terminer sa 4e secondaire, 
Juliette Lecours admet qu’elle ignore ce qu’elle 
veut faire plus tard. Par contre, elle veut réussir 
ces cours qui lui ouvriront davantage de portes. 
Français enrichi, sciences fortes, mathématiques 
fortes. Les devoirs qui se retrouvent dans son sac 
à dos sont plus nombreux que les élèves en 
classes régulières. « Je suis une fi lle organisée. 
C’est ce qui me permet d’en prendre plus. »

Juliette Robert
Avant de passer de l’école secondaire de 
Chambly (1e, 2e et 3e secondaire) à l’école 
secondaire du Mont-Bruno (4e secondaire), 
Juliette Robert aura fréquenté cinq écoles 
primaires. Les répercussions de ces nombreux 
déménagements lui auront causé bien des soucis. 
« Chaque année, je devais repartir à zéro en 

amitié. J’étais très gênée. Ce qui m’a amenée à 
vivre de l’anxiété, à faire des crises de panique et 
à m’arracher la peau des doigts. »

Le théâtre l’a aidée à se valoriser et à vaincre sa 
timidité. Aujourd’hui, l’adolescente de 16 ans fait 
de l’anxiété de performance. Elle se qualifi e de 
perfectionniste. « Je suis bonne dans ce que je 
fais. J’ai de la facilité à l’école et je suis sportive. 
Je me débrouille bien. Mais si mes résultats ne 
sont pas à la hauteur de mes attentes, ça me 
bouleverse. Je me mets beaucoup de pression. Je 
veux être bonne, je me trouve poche, sinon. »

L’étudiante veut travailler en médecine, mais elle 
hésite encore entre chirurgienne 
cardiothoracique, psychiatre et endocrinologue. 
« Quand je regarde des séries de médecine, mon 
moment préféré, c’est quand ils ouvrent le 
monde. À la maison, je regarde les bobos des 
autres et je m’en occupe, j’arrache des dents! »

 Tirage de 10 bourses d'étude de 500 $ auprès des employés étudiants 

 Bibliothèque : accès aux espaces de travail et à des ressources
 numériques facilitant l'apprentissage

 Accès aux salles du centre communautaire pour réaliser
 des travaux d'équipe 

 Soutien financier aux organismes locaux faisant la promotion de
 la persévérance scolaire ou offrant du soutien pour les études

 Possibilité de stages pour tous les niveaux d'études
 (secondaire, collégial, universitaire)

stbruno.ca/jeunesse

La Ville soutient la

PERSÉVÉRANCE
SCOLAIRE
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https://desjardins.com/pourlajeunesse


https://collegetrinite.ca/
https://inrsi.com/


https://stephanebergeron.net/
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Julia McLean
Courtier immobilier

Roxanne Jodoin
Courtier immobilier résidentiel

Julie Côté
Courtier immobilier 
résidentiel

Lucienne Lalonde
Courtier immobilier agréé

Jean-Philippe 
Lassonde
Courtier immobilier 
résidentiel

Martin Panneton
Courtier immobilier 
résidentiel

Dean McKay
Courtier immobilier

Marie-Claude 
Pigeon
Courtier immobilier

France Bellerose
Courtier immobilier

Suzanne Déry, LL. B.
Courtier immobilier
et avocate
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20212022
LA DIRECTION DE ROYAL LEPAGE PRIVILÈGE 
TIENT À SOULIGNER LE SUCCÈS REMPORTÉ 

PAR SES COURTIERS POUR L’ANNÉE

P R I V I L È G E

450 441-1576

Marie Girouard, 
Directrice d’agence et 

Courtier immobilier agréé

Marie-Christine Grisé
Courtier immobilier
résidentiel

Jean Sébastien Grisé
Courtier immobilier agréé

Suzanne Havard Grisé
Courtier immobilier agréé DA

Luc Grisé
Courtier immobilier agréé

Véronique Imbeault
Courtier immobilier
résidentiel

Micheline Guérin
Courtier immobilier
agréé

Valérie Caron
Courtier immobilier 
résidentiel et commercial

Marie-France Dupont
Courtier immobilier

Isa-Maude Lacaille
Courtier immobilier 
résidentiel

Skye Lecours
Courtier immobilier 
résidentiel et commercial

Genevève St-Cyr
Courtier immobilier 
résidentiel
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https://voyagelm.ca/
https://francoisbienvenu.com/
https://m.facebook/staugustineofcanterburyoarish


https://menard-massie.com/


versants.com

450 441-5300

La vitrine locale pour votre clientèle cible depuis plus de 20 ans !

19 261 
copies papier 

chaque semaine

3 municipalités 
desservies

503 038 
pages vues 

en 2022

PAPIER  | WEB

FAITES-VOUS 

VOIR !
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https://arrierescene.qc.ca/


https://vosclassees.ca/
https://cabstbruno.orgl/
https://sosviolenceconjugale.ca/
https://meluciegaucher@gmail.com/


https://urgelbourgie.com/
https://rtl-longueuil.qc.ca/


Vous pensez que vous n’avez aucune 

compétence pour œuvrer dans le secteur 

de la technologie? Sachez que celui-ci 

offre des possibilités aux personnes 

ayant des champs d’intérêt et des talents 

variés : jetez un œil à ces surprenants 

emplois dans le domaine!

1. CHEF DE L’ÉCOUTE
Les messages sur les médias sociaux sont 
un outil de marketing essentiel pour une 
entreprise. Or, il est tout aussi important 
que quelqu’un prête attention à ce que les 
autres publient sur elle. Ainsi, le chef de 
l’écoute surveille l’engagement en ligne et 
partage l’information avec les personnes 
concernées au sein de l’organisation, qui 
peut alors réagir et prendre les mesures 
appropriées pour protéger son image de 
marque.

2. PILOTE DE DRONE
Envolez-vous dans le ciel avec un drone 
tout en gardant les deux pieds fermement 
ancrés au sol! Les industries du marketing 
et du cinéma, notamment, ont toutes deux 
besoin d’une foule de prises de vue 
aériennes. Les images captées par les 
drones sont aussi une ressource précieuse 
en agriculture.

3. TESTEUR DE JEUX VIDÉO
Les créateurs de jeux vidéo doivent être 
certains que leur produit obtiendra du 
succès auprès des consommateurs. Dans les 
offres d’emploi, recher chez le titre plus 
professionnel d’ingénieur en as surance 
qualité logicielle.

4. CHAPEAU BLANC
Acteurs essentiels dans le domaine de la 
cybersécurité, les chapeaux blancs (white 
hat hackers) sont engagés pour jouer le rôle 
du « méchant ». Parfois appelés hackers 
éthiques, ces professionnels s’introduisent 
dans des systè mes sécurisés afin d’identifier 
et d’éliminer les vulnérabilités avant que 
des criminels ne les trouvent.

Pour en savoir plus sur les emplois dans le 
secteur de la technologie et parfaire vos 
connaissances, renseignez-vous auprès 
d’un établissement d’enseignement 
supérieur de votre région.

4 emplois en technologie dont vous ignorez peut-être l’existence

ENTRÉE
GRATUITE

PLUS DE

25 EMPLOYEURS
SUR PLACE!

Découvrez-les

22 FÉVRIER,

15 H À 21 H 
Centre Marcel-Dulude
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https://jpoirier@champag.ca/
https://slariviere@pjc.jeancoutu.com/
https://lamaisondauphinelle@hotmail.com/
https://fkhalkhal@versants.com/
https://costco.ca/


La Journée montérégienne du 
sport, organisée par Loisir et Sport 
Montérégie, a mis les bases à une 
réflexion autour des bienfaits à 
favoriser le multisport, aussi bien 
sur le plan associatif qu’au chapitre 
municipal.

Frédéric Khalkhal 

fkhalkhal@journaldechambly.com

Loisir et Sport Montérégie (LSM) a or-
ganisé une journée de conférences et 
de réseautage s’adressant aux acteurs 
du milieu sportif, le 19 janvier der-
nier, à Bromont. Cela a été l’occasion 
de mettre de l’avant les avantages de 
mettre « l’humain avant l’athlète », la 
thématique de la rencontre. L’objectif 
était de poser les bases d’une réflexion 
pour construire une vision commune du 
développement du sport dans la région 
entre les différents acteurs associatifs, 
municipaux ou encore scolaires. 

Plus de multisport
« Nous n’avons pas le mandat de mettre 
de l’avant un sport en particulier. Nous 
sommes là pour plutôt trouver des 
solutions afin d’aider au développe-
ment sportif en Montérégie », explique 
Antoine Lépine-Perreault, conseil-
ler en loisir auprès de Loisir et Sport 
Montérégie. Très impliqué dans l’orga-
nisation des Jeux du Québec, l’orga-
nisme souhaite favoriser les avantages 
du multisport.

L’exemple de Patrice Bernier
Et qui de mieux pour prôner les avan-
tages de la pratique de plusieurs sports 
pour s’épanouir comme sportif que 
Patrice Bernier, entre autres joueur 
de hockey, qui a fini sa carrière spor-
tive comme capitaine de l’Impact de 
Montréal (aujourd’hui le CF Montréal). 
« C’est la première personne à laquelle 
on a pensé au moment d’organiser cette 
Journée montérégienne du sport. Il a 
été très bon au hockey junior majeur 
du Québec, mais cela ne l’a pas empê-
ché de faire carrière au soccer », pré-
cise M. Lépine-Perreault.

Encourager les jeunes sportifs à ne pas 
s’interdire d’essayer plusieurs sports, 
c’est exactement le sens qui a été don-
né à cette rencontre.

« Nous n’avons pas le 
mandat de mettre de 

l’avant un sport en 
particulier. Nous sommes 
là pour plutôt trouver des 
solutions afin d’aider au 

développement sportif en 
Montérégie. »  

- Antoine Lépine-Perreault

Changement
Il n’était pas rare, il y a quelques an-
nées, de faire des sports en fonction 
des saisons. Désormais, les sports sont 
annualisés et les plateaux sportifs sont 
monopolisés par ces derniers. « Il y a 
des installations qui ne sont faites que 
pour le soccer, par exemple, qui est 
un sport que l’on pratique désormais 
à l’année. Les villes pourraient utiliser 
les terrains, lorsqu’ils sont disponibles, 
à la pratique d’autres. En fait, l’objec-
tif est de réunir l’ensemble des acteurs 
du milieu, villes, associations sportives, 
milieu scolaire, pour que l’on puisse tra-
vailler ensemble pour favoriser la pra-
tique de plusieurs sports », indique M. 
Lépine-Perreault. 

Qu’un début
Pour Dominique Lestage, membre du 
conseil d’administration de LSM, « 
Cette journée était la première étape 
de la mise sur pied d’un plan d’action 
en sport pour la Montérégie. Je souhaite 
qu’elle permette de mettre les bases afin 
de construire une vision commune du 
développement du sport dans la ré-
gion. Je me réjouis de constater l’inté-
rêt des acteurs du milieu sportif de la 

Montérégie envers le développement 
multisport et la concertation ».

Rappelons que LSM offre une variété de 
programmes et de formations, dont Fille 
active, le Camp des profs, EX3, visant 
l’initiation au plein air des jeunes dans 
un contexte scolaire, ainsi qu’Invent’air, 
un programme de prêt d’équipement de 
plein air gratuit pour tous.

Loisir et Sport Montérégie 
Loisir et Sport Montérégie a comme 
mission de contribuer au développe-

ment et à l’accessibilité au loisir public 
en Montérégie par l’accompagnement 
aux organismes, aux établissements 
scolaires et aux municipalités. LSM 
réalise des mandats régionaux précis, 
établit des partenariats et des alliances 
stratégiques et fait également la promo-
tion de saines habitudes de vie.

Loisir Sport Montérégie a réuni les acteurs du sport en région, lors de la Journée montérégienne du sport, afin de 
mettre de l’avant les avantages du multisport. (Photo : courtoisie - Christian Dionne)

Journée montérégienne du sport

Les bienfaits du multisport

Question aux lecteurs

Pratiquez-vous plusieurs sports? 

Si non, pourquoi? 

versants.com

Frédéric Khalkhal
Directeur de l’information

Jean-Christophe Noël
Journaliste

Alexandra Vieille
Journaliste

Frank Jr Rodi
Journaliste

Julien Dubois
Journaliste
(Initiative de journalisme local)

L’INFORMATION L’INFORMATION 
VÉRIFIÉE

versants.comSuivez-nous :

Tous les JOURS!
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Quelques jours avant la tenue du 
Super Bowl, l’athlète de football 
Andreï Délinois, de Saint-Bru-
no-de-Montarville, s’est entendu 
avec l’Université East Tennessee 
State University. Il poursuivra sa 
carrière en NCAA division 1. 

Frank Jr Rodi  

frodi@versants.com

À 17 ans, Andreï Délinois poursuivait sa 
carrière à McCallie School, une école 
privée à Chattanooga, dans l’État du 
Tennessee. « Ça représente beaucoup 
pour moi! J’ai commencé le football 
à l’âge de cinq ans. C’était un rêve, de 
jouer au football aux États-Unis, et ce, 
depuis que j’ai huit ans. Alors, c’est gros. 
Mon rêve se réalise petit à petit », ra-
contait alors Andreï Délinois dans une 
précédente entrevue avec Les Versants.

Ce rêve, qui se réalisait « petit à petit » 
en 2021, vient de se concrétiser davan-
tage avec cette récente signature.

Ce jeune athlète discipliné et déterminé 
n’est pas passé inaperçu dans ce pays où 
le football est le sport national.

Lors de la dernière journée des signa-
tures officielles de la National Collegiate 
Athletic Association (NCAA), Andreï 
Délinois était le seul à signer division 
1 à son école secondaire américaine 
McCallie, où l’athlète performe autant 
sur le terrain que sur les bancs d’école 
depuis près deux ans.

Le jeune homme a amorcé sa carrière 
de footballeur avec les Barons de Saint-
Bruno à l’âge de cinq ans. C’est sa mère 
qui l’a inscrit à ce sport, alors qu’ils ve-
naient de s’installer à Saint-Bruno-de-
Montarville. À l’époque, Andreï Délinois 

ne connaissait rien au football, mais la 
passion s’est vite installée. Il avait alors 
endossé l’uniforme bleu et rouge du 
club de football Les Barons de Saint-
Bruno. Une organisation pour laquelle 
les valeurs, comme l’esprit d’équipe, la 
concentration, la discipline, les règles, la 
confrontation sont importantes. 

« C’était un rêve, de jouer 
au football aux États-

Unis. » - Andreï Délinois

Son association avec Les Barons s’est 
poursuivie pendant près d’une décen-

nie avant qu’il se joigne aux Dynamiques 
du collège Charles-Lemoyne de Sainte-
Catherine, où il a obtenu son diplôme 
d’études secondaires.

Lorsqu’il  amorcera son séjour à 
l ’universi té  américaine,  Andreï 
r e j o i n d r a  X a v i e r  G a i l l a r d e t z , 
un autre  Québécois  qui  évolue  
pour les Buccaneers depuis déjà un an.

Rappelons qu’en août 2019, le receveur 
de passes a été sélectionné en tant que 
boursier de la Fondation des élites de 
Saint-Bruno-de-Montarville. L’un des 
derniers lauréats honorés par l’orga-
nisme. « Notre nouveau récipiendaire, 
Andreï Délinois, mange du football 
et rêve de football! [C’est une disci-
pline à laquelle] il pense beaucoup. Il 

s’entraîne toujours en fonction de son 
sport », commentait le vice-président 
de la Fondation des élites, Réjean 
Faucher. À travers les années, parmi 
tous les lauréats, la Fondation a no-
tamment récompensé Maxime Talbot, 
Olivier Aubin-Mercier, Simon et Hélène 
Bibeau, Jade Pontbriand, Éric Gosselin, 
Vanessa Bélanger-Marceau, David 
Fleury, ainsi que Michaël Bilodeau, 
qui a donné son nom à l’aréna de 
Saint-Bruno-de-Montarville.    

Andreï Délinois. (Photo : archives) L’athlète Andreï Délinois signe en NCAA. (Photo : 
Havana Mitrik Photography 2022 - Havana Mitrik)

Football universitaire

Andreï Délinois en NCAA

Question aux lecteurs

Que pensez-vous de cette 

signature pour Andreï Délinois? 

versants.com

Semaine de relâche 2023
NOUS SOMMES OUVERTS DE 13 H À 21 H

LUNDI

MERCREDI
JEUDI

VENDREDI

25$

Éducazoo 

Confection 
de sushi30$

MARDI

Glissade 
Saint-Jean-de-Matha

Meurtre et 
Mystère

Sport d’hiver et 
BEG

Cabane à sucre

Tournoi de 
jeu vidéo 

Ninja Factory

INSCRIS-TOI VITE au 1425, rue Goyer, Saint-Bruno-de-Montarville
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drroxanekatiya.com

Rendez-vous rapide ! 
• EXAMEN  •  NETTOYAGE  •  IMPLANTS

123, ch. De la Rabastalière O., 

Saint-Bruno-de-Montarville  450 482-4848
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LES FACTEURS DE RISQUES POUR LE RONFLEMENT SONT LES SUIVANTS :

1) Être un homme

2) Être en surpoids

3) Avoir des voix respiratoires rétrécies

4) Consommer de l’alcool

5) Avoir des problèmes nasaux (déviation, etc)  

6)  Avoir une histoire familiale de désordre du sommeil 

ou d’apnée du sommeil

Les problèmes sociaux engendrés par le ronfl ement

1) Devoir faire chambre à part

2) Fatigue et sommeil qui n’est pas récupérateur 

3) Rejet d’un partenaire potentiel 

4) Insécurité et complexe 

5) Eff ets sur la santé mentale (manque de sommeil) 

Les problèmes physiques engendrés par le ronfl ement

1) Risque de dépression

2)  Lien avec apnée du sommeil ou 

la maladie obstructive du sommeil

3) Risque accru de diabète

4) Risque accru d’hypertension

5) Risque de cholestérol

6) Risque d’accident cardio-vasculaire

7) Risque de maladies dégénératives cérébrales

SOLUTIONS :

1) CPAP 

2) Appareil d’avancement mandibulaire

RONFLEZ-VOUS?

Par Dre Roxane Katiya

Saviez vous que 45% des gens ronfl ent à l’occasion et 
que 25% ronfl ent à toutes les nuits au point de devoir 
faire chambre à part? Les gens ont l’impression, que le 
ronfl ement est directement lié à l’obésité, la ménopause ou 
l’âge. Détrompez-vous, nous pouvons tous en souff rir ; de 
plus les ronfl ements peuvent s’aggraver avec l’âge. 

Statistiquement les adultes peuvent ronfl er 2,46 fois par 
nuit pour une durée de 22 minutes par nuit. Les eff ets du 
ronfl ement peuvent avoir des conséquences très nocives 
sur la santé globale et un appareil d’avancement de la 
mâchoire fabriqué à notre clinique peut vous aider.

Quoi faire pour résoudre et traiter cette problématique

Il est important de dépister et prendre au sérieux les 
troubles du sommeil comme le ronfl ement. Une étude 
de l’architecture du sommeil (Polysomnographie) doit 
être réalisé afi n d’évaluer la problématique, distinguer le 
ronfl ement de l’apnée chronique obstructive,  la sévérité et 
les problèmes engendrés par les ronfl ements. Les résultats 
seront analysés par une équipe d’ORL, neurologue, 
pneumologue et inhalothérapeute afi n de déterminer 
le meilleur traitement pour vous. Les traitements les 
plus courants sont le CPAP ou la prothèse d’avancement 
mandibulaire. Venez nous consulter pour faire un 
dépistage de l’architecture du sommeil, notre équipe de 
professionnels chevronnés sera ravi de vous accueillir.

palais mou

uvula

langue

Respiration
normale

Ronfl ement -
obstruction 
partielle des 
voies 
respiratoires

Apnée -
obstruction 
complète des 
voies 
respiratoires
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L’offre inclut les frais de transport et la taxe sur le climatiseur et la taxe de pneus. Taxes non comprises. Modèle 201A.

POUR UN TERME DE 48 MOIS MOYENNANT UN ACOMPTE DE 2 500 $. 104 VERSEMENTS.

64,4064.49391

Ensemble Remorquage & Ensemble TechnologieRéserve

Visit AnytownLincoln.com

>
4
0
4
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1
4

Les véhicules illustrés peuvent être dotés d’équipements offerts en option. Les détaillants fixent leurs propres prix de vente et de location, qui peuvent être différents du PDSC. Ces offres, d’une durée limitée, sont valides uniquement chez les détaillants participants. Elles peuvent être annulées ou modifiées en
tout temps sans préavis (sauf au Québec). Consultez votre détaillant Lincoln pour tous les détails ou appelez le Centre des relations avec la clientèle Lincoln au 1 800 387-9333. Pour les commandes à l’usine, un client admissible peut se prévaloir des primes/offres promotionnelles de Lincoln en vigueur soit au
moment de la commande à l’usine, soit au moment de la livraison, mais non des deux ou d’une combinaison des deux. Les offres des détaillants ne peuvent être combinées à l’assistance-compétitivité des prix, à la réduction de prix aux gouvernements, aux primes pour la location quotidienne, au programme
d’encouragement aux modifications commerciales ou au programme de primes aux parcs commerciaux.
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Agence immobilière

C 514 638-6680        T 450 653-6000        claudia.ponce@remax-quebec.com          

 1592, rue Montarville, Saint-Bruno-de-Montarville J3V 3T9        www.cponce.com

Actif Inc.
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Claudia 

vous 

conseille 

LE MERCREDI 15 FÉVRIER 2023

https://cponce.com/
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Établir vos besoins primaires et ceux qui sont secondaires

Avoir une préapprobation bancaire solide et conservatrice

Cibler des propriétés qui sont à votre avantage financier

Prendre le temps de bien lire et 
comprendre la déclaration du vendeur

Establish your primary and secondary needs

Have a strong and conservative bank pre-approval

Target properties that are to your financial advantage

Take the time to read and understand the declaration by the seller 

L’immobilier c’est mon domaine,
vous conseiller est mon plaisir.

Real estate is my specialty,
Guiding you is my pleasure.

Appelez-moi, 
je v� s expliquerai!

Call me, 
I ’ll explain!

Buy when the interest rates are high?

Acheter quand les taux
d’intérêt sont élevés?

15 FÉVRIER 2023



1495, rue Des Alouettes, Saint-Bruno-de-Montaville 2 198 000 $1648, Boul. du Millénaire, Saint-Basile-le-Grand 278 000 $

500, rue Chapman, Saint-Bruno-de-Montaville 615 000 $

320, Place Orchard, Saint-Bruno-de-Montaville 1 299 000 $

1828, rue Southmount, Saint-Bruno-de-Montaville 699 000 $

685, Croiss.Cusson, Saint-Bruno-de-Montaville 765 000 $

108, rue Lamarche, Saint-Bruno-de-Montaville 839 000 $

1579, rue Bourdon, Saint-Bruno-de-Montarville 774 800 $

36, rue Des Peupliers, Saint-Bruno-de-Montaville 649 000 $

VENDU

VISITE LIBRE 

DIM. 19 FEV. 14 H À 16 H

15 FÉVRIER 2023
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